
LE PRIX COURANT

valeur reprél'sentée piar une police. il y a
encore cessation totale (le pirotection. E't
bien qu'étant donné qiu'autant éile irîtî<-
l tiotn veut dtre' assutrance (le l'apîtituîde A
gagner, Il n'y ait pîlus biesoitn le cette piro-
tection, cependant Il enr est biesoin dlans
le sens le pîlus large dlu ternme, c'est-à-dire
l'assurance centre le gaspillage.

I 1.'i îloi Imnpi révoyant de ce qi ue iero
finilt aine P.usatirie, par des veuves et des

orphelins, est uii choîse observée cotin
iîiiiniieîît. et Il n'est pas exagéré <le, <li.
qiue', dan s unt granidc nomnblre de cas, le
but véritable dle la pîrote'ctiotn n'est pas

0atteinît. îuar'e titie l'assturance a été pîayée'
(.1 ' quands .î,;îî i te ,(,ninif aurî-ait ilfi
étni' Ilss('.' <'flIrt' le's min;s dé-1.l c'ni
liagîîh' <-oiînie jîacvtiiett sur lequel clu

pourera faîne dles tiralges AN lui terva tes ji
dhii'ux. Kit dau.ti-.i e'ae~ laî arai-l»

d' -ite 1 ass iia ti.'.. timîine provitsionî'
cnIru-I le .ilI< n'est pas stîffisatin-
flt('tt c'tmpîrise.

Fn résumé, l'affaire d'un agent est de
vendre de la protection au sens le plus
large <lu te'rme. P>ar conséquent, (lais
totes ses relations avec les assurés, il
devrait étri' suîr ses gardles plour 'ombalat
tri' tout(, tentative faite' (laits le' but ile
cnvertir la îîroï-ict loil l'il espèces. 1,é- ile'

tlenteur dei poîlici' a biesoii dle la Ii l'ut 'c

tlion. la <'oinIagni e<ît Il'age'nit o t biesoi n
lI ' i trgî -n t S I I ;sshutré dletmandti.ti ré-

gle'nîî'nt. fait.'s titi règlemient en lnture.

Il e'st bien'î ente<nd<u î tie la pîrotec~t ion
iloit si' traduire' paîr tin piaienment lit es-

pères tiua ndc elle' purendl tune forme. iaI é
niello: tuai,; l'agent devrait faire tout enr
.so iti ooi r putr cu péc he<r c et te <'î riît
tlioti de se, mat érialiser, jusqîu'à cf' ilîu'î'lî'
ait suivi soni cours naturel et. titiAiiie
altors, le's fonctions île la conîIlagniu' ilas-
stîrauîce. commeli. gardienne (les fondts, di'-
vi'lnt être ises en évidlence d'une' mîa
nière frappaînte.

RECHERCHEZ DE NOUVEAUX
CLIENTS

Par R. T. Furman, de la Ieiiance Life.

C'haque fois quit' 1<v parle à tin agent
qtui n.', réussit lias commiifIl le de'vrait,
je mi'apîerçois (lue totute sa p)ensée est

toturnée' sur certains clients en îîersîîec-
tIvi'. 1.'un a re'mtis l'affaire A1 plus tard
Piour une ceirtaine' raison, l'autre Ilour une
it ci'; I agent a vut <'lii ne vi-ngtaine

dIq' fois. Il a vui celui-là toits les ans de-
puitt certain nomb>re d'années.

.Io piense qtue nous donnons trop <le va-
lé-tir et d'impiortance A c'<s futurs clients.
Il arrn.' très fréquemmnlient qile plus5 un
agi'nt va souvent voir un homme, moine

'ru i<i peri;l [Avr -estock Corporation.
Fnîîî'î Grant. $1IîîIîîII .A ssîrnn-

vîý-trla turtalt du n t-rîîl c (l-' esi

Sge. 1Ettlo.ni. Ciîatr;îtti.'n. l1tiail. Mo>rt
A cci-irn tcle Nous pav yons le nion Lalt

qilsîré uîîll-lc que soit la nature île lit

,,îîrt urebau
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D;OIT-ON S'ASSURLER IDAS

Io PARCE 8es taux sotaussi avan
QUE taoeu -quceuden'lm..Porte

q4i'eciiitpagne.

2o PARC E Ses Polices mont plus libérales
QUE liue =ell, de n'impo-rte qu-

lcouipagnie.

3o PARCE Ses garantemson im0,11 ~~ u-
QUE rem a li généralité (j~e lel

Xnautres coiupagnies.
4o PARCE lýa Pa&gese et Yexpéri<'nre de

Q UE fafljmni-lt ion sont lise icai aîît le
de 777s pour les années

it ores.
5o PARCE' iPar dessus tout. elle est une

QUE eoll'P.ign e canadicnne fran-
ïalise et q ue set§rtps <aplilxrs
lent dans la province de Qué-
bec pour lu htiefire lem nôt res

Siège So-,ial. 7 PLACE D'ARMES,

il a de chance de lui prnedre titi contrat
d'assurance. J'ai toujours cru que la pr-
itilère entrevue est la meilleure. Après
ce'la. A nmoins que le solliciteur ne soit
très habile, sa sollicitation est sujette à
devenir tine simple répuétition.

Au bouat de peu de temîps Il ennuie le
client et a à peu pîrès autant de chance
(le rétussir qtu'tune poule couîvant un oeuf
en puorcelaine. Il arrive constamiment
qu'un niouv~eau solliciteur se présente
avec les mêmènes arguments. sous une for-
nie différente et prend le contrat à la
pîretmi ère entrevue.

Si vous vous tracassez la tète au sujet
d'amnciens "futuri clients". c'hacuni ayant
son excuse pour différer l'affaire, laissez-
nioi vous conseiller d'abandonner ces cas
piendant un certain tenmps et de vous met-
tre eti quête de flou-veaux clients. Cher-
chez unuefse d'hoimmes ou de femmes
d'îîn état de fortune raisonnable. Dres-
sez-en une liste: envoyez leur d'abord
tîne brochure si vous le jugez bon, mais
surtout allez les voir et faites-leur une
proposilion défi nie, préparée d'avan-ce.

Si. chaque jour de la semaine, vous
voyez de cette manière dix personnes
nouvelles. je vous promets que vous ne
votis occuîperez pluîs de ces "clients fu-
tutrs". Je paale par expérience. T~e suc-
cès dans l'assuîrance-vie commence avec
une recherche systématique pour de noti-
voIles personnes à assurer et ne conti-
nue qu'autant qtue l'agent persévère à
pîrendre contact chaque fois avec de nou
i'elles piersonnles.

VoilA tout le secret du succès dans l'as-
suirance-vip. V'ous le savez aussi bien
qute mi. L,'homme qui n'a pas d'argent.
les hommes qui veulent s'assurer ait
purintempts ou à l'autonmne. ou le mois pîro-
cliaili. ne valent rien piour notus aujoîn'-
d'hui. 1,'hoiîie (lui lieut s'assurer ait-
jotîrd'hui est celui dont vous devez vous
occtuper. et l'agent qui le trouve est
l'hommne de l'heure. Etes-vous cet honi.
nie?

Une bonne annonce vend des mar-

chandises aujourd'hui et vous fait une

bonne réputation pour demain,

HENRY E. DUNN, Président

L'Agence Mercantile Bradstreet.
Etablie en 1849. I
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